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Charlebois, patinage et Esquire Show Bar
Un placard publicitaire qui occu-

pe une pleine page du “Nouvel Ob-
servateur”, un article dans “l’Ex-
press” et, alignées les une après 
les autres, une quarantaine de vil-
les de France et de Suisse dans 
lesquelles Robert Charlebois, par-
fois seul et parfois en compagnie 
de Léo Ferré, donnera une série de 
spectacles qui sont en même temps 
le coup d’envoi de sa carrière eu-
ropéenne devenue sérieuse.

Dimanche soir, il s’envolait de 
Dorval avec musiciens, impresario 
et Mouffe, pour Paris d’où ils de-
vaient se rendre à Lille, première 
étape de cette phase décisive.

Les Français qui auront lu dans 
“l’Express” l’article de Philippe 
Adler risquent toutefois de ne pas 
retrouver tout à fait le Charlebois 
qu’on leur annonce: la semaine 
dernière, il rentrait de Martinique 
le cheveu nettement raccourci et le 
teint assombri par beaucoup de so-
leil, et ce Charlebois-là diffère sen-
siblement des “cheveux à l’africai-
ne” dont, sans doute, se souvenait 
le journaliste français. Qui, genti-
ment, dans un hommage au talent 
de Charlebois, écrit sans rire qu’il 
“... apporte à la chanson française 
le souffle des grands espaces cana-
diens...”! Encore!

Une fois terminé le tour des peti-
tes et grandes villes où le mène-
ront les gens de sa tournée, Char-
lebois connaîtra la France, et il y 
a des chances que la France, désor-
mais, le connaisse. Car ce show 
“Léo Ferré + Charlebois” les met-
tra en vedette l’une et l’autre, à

tour de rôle. Ce qui, sans doute, ne 
va pas se faire sans frottements 
d’ego... Pour s’en remettre, Garou 
ira ensuite passer trois semaines 
de vacances quelque part en Afri-
que. Retour prévu vers la fin 
mars.

Pour ceux qui restent
Mais nous qui restons, et à qui 

cette unique confrontation de la 
chanson n’est pas (encore) propo-
sée, que nous reste-t-il?

Ce soir, un événement moins 
spectaculaire, moins coloré sans 
doute, mais important et excitant: 
le seul concert que donneront à 
Montréal John McLaughlin and the 
Mahavishnu Orchestra. McLaugh-
lin, un des meilleurs guitaristes au 
monde, s’est entouré de musiciens 
qui, si on en juge par leurs dis-
ques, partagent avec lui un niveau 
de talent exceptionnel et des 
croyances clairement suggérées par 
le nom même du groupe. C’est à la 
Place des Arts (salle Pelletier), et 
on risque d’en parler longtemps.

Au Patriote, jusqu’à dimanche 
soir, il y a Claude Dubois, qui la 
semaine dernière a fait un triom-
phe au Centre Sportif de l’U. de M. 
C’est plus petit, au Patriote, Ba lui 
convient peut être moins bien, mais 
la dimension qu’a déjà acquise ce 
curieux bonhomme vaut bien le dé-
placement — et le risque de la 
trouver moins impressionnant de 
proche que de loin.

Pour ceux qui l’aiment — ils sont 
nombreux, et c’est rare qu’on nous

le présente — il y a, à une sorte 
de danse organisée par l’Accord, le 
violoneux Jean Carignan, interprè-
te unique des musiques anciennes 
et très belles qui sont le fond 
même de notre héritage musical. 
On peut s’informer en téléphonant 
au 845-9103.

Enfin, si vous avez des enfants, 
si les pirouettes des bouffons, les 
paillettes et les longues glissades 
élégantes vous distraient, sachez 
que les Ice Follies installeront 
leurs décors et leur pénates au Fo-
rum à compter de mardi prochain. 
On annonce chaque année une nou-

velle revue, et d’année en année 
tout ça (Follies, Capades etc.) se 
ressemble assez; mais pour les en-
fants le temps dure plus longtemps 
que pour les grands, c’est connu. 
Peut-être qu’eux auront oublié que 
rien ne ressemble davantage à un 
numéro de patinage qu’un autre 
numéro de patinage...

Qu'on nous rende

%

l'Esquire I

Claude Dubois: au Patriote, pour 
voir ce qu'il est devenu.

Un des clowns des "Ice Foflies"; 
parce que les enfants oublient plus 
vite que les grands.

J’ai reçu, cette semaine, copie 
d’une lettre, adressée au maire de 
Montréal par un groupe de citoyens 
indignés — un peu en retard, mais 
quand même — par le retrait à 
l’Esquire Show Bar de son permis 
de vente d’alcool. On sait que de-
puis ce geste posé par la Ville, le 
propriétaire de l’Esquire, qui pré-
sente depuis longtemps des specta-
cles uniques (jazz, blues, rock) et 
des vedettes de grand calibre, per-
siste dans son intention de garder 
sa boîte ouverte. On n’y boit plus, 
évidemment, que des boissons non- 
alcoolisées. Voici le texte de cette 
lettre, suivi d’une cinquantaine de 
signatures, auxquelles j’ajoute la 
mienne.

Monsieur le maire Jean Drapeaeu, 
Hôtel de Ville,
Montréal, Qué.
Monsieur le Maire,

L’Esquire Show Bar est depuis 
longtemps une institution très im-
portante dans la vie culturelle et 
musicale de la métropole. En effet, 
l’Esquire a acctæilli et continue 
d’accueillir les plus grands noms du 
jazz et du pop contemporains ; il

est, de plus, un lieu de rencontre 
privilégié des amateurs de musique 
de Montréal.

Or, depuis plusieurs mois déjà, 
l’Esquire Show Bar a perdu son 
permis de vente de la Société des 
alcools du Québec. Il est évident 
qu’un établissement comme celui-ci 
ne peut survivre sans les profits 
qu’il tire de la vente d’alcool. C’est 
pourquoi, à cause des raisons énon-
cées plus haut, nous, soussignés, dé-
plorons cet état de chose et récla-
mons que vous preniez des mesu-
res immédiates pour que l’Esquire 
Show Bar puisse à nouveau fonc-
tionner normalement.

(La vraie nature de 
Miles Davis)

Enfin, pur clore, une anecdote. 
C’était hier après-midi, à la Place 
des Arts. Miles Davis était venu 
voir la salle où il allait donner en 
soirée un unique récital (voir 
compte-rendu dans cette page). On 
avait prévu à son spectacle une 
première partie: Yves Laferrière 
et son groupe de musiciens, qui 
viennent tout juste de compléter 
chez Columbia un album qui de-
vrait être publié ces prochaines se-
maines. On annonce la chose à Mr 
Davis. Qui dit non: il n’y aura pas 
de première partie, la première 
partie c’est moi. Mais, ajoute-t-il, 
“ils” pourront toujours jouer après 
mon spectacle.

Yves Laferrière et ses musiciens 
ne jouèrent donc pas, hier soir, sur 
la scène de la salle Pelletier de la 
Place des Arts.

René HOMIERROY

Miles Davis,

le 
et .nur du son
MILES DAVIS. Avec neuf munlelens. A la 
salle Wilfrld-Pelletier de la Place des Arta 
hier soir.

par René HOMIER ROY

Ceux pour qui sa musique ressem-
ble à la trame sonore de “Ascenseur 
pour l’échafaud” en sont tombés de 
leur siège ! Miles Davis, le visage 
comme ratatiné, comme séché, les 
yeux dissimulés par de gigantesques 
lunettes noires, habillé de couleurs vi-
ves et mêlé à ses musiciens, a donné 
hier soir une démonstration remarqua-
ble de virtuosité mêlée de commercia- 
lisme bien senti, en oubliant presque 
tout à fait le vieil homme et sa musi-
que. Et il a, bien sûr, quitté la scène 
sans avoir dit un mot à la salle — 
sans même, d’une certaine manière, 
l’avoir regardée. Elle était pourtant 
archi-comble, la salle.

Miles Davis n’a pas été le seul à 
manifester une sorte de mépris un 
peu dédaigneux pour ces gens venus 
l’entendre. Les organisateurs du spec-
tacle, qui sans doute ne savent pas 
que le jazz s’entend aussi quand on 
parle français, ont annonce le specta-
cle. l’entracte et leurs prochaines 
productions en anglais et dans un to-
hu-bohu qui témoignait éloquemment 
du nombre, dans la salle, de franco-
phones qui auraient aimé être traités 
comme s’ils avaient, eux aussi, payé 
leur place. Ce dédain-là, mesquin, n’a 
pas nui à la qualité de ce qu’on en-
tendait, bien sûr. Mais les Sheldon 
Kagan Enterprises feraient peut-être 
bien de découvrir que la Place des

Arts est située à Montréal, et que 
leur public y vit aussi.

Bon. Assez de récriminations. Pas-
sons aux choses intéressantes.

La première surprise, pour ceux qui 
ne connaissent ni “Bitches Brew” ni 
les autres enregistrements récents de 
Miles Davis, c’est la composition de 
la formation musicale qui partage 
avec lui la scène : un piano électri-
que, une batterie, congas et bongos, 
deux basses électriques, une guitare 
et un saxophone. Personne n’a présen-
té les musiciens, mais j’ai idée que ce 
saxophoniste de génie, qui s’est parta-
gé les solos avec Miles Davis, s’appel-
le Wayne Shorter (mais je n’en suis 
pas sûr). Ensemble, ces deux-là 
se sont livrés à des manières de duels 
terribles, supportés avec fureur par 
les autres musiciens. C’est toutefois 
dans la deuxième partie du spectacle 
que Miles Davis, son saxophoniste et 
son gang ont vraiment décollé.

Avant, pendant plus de quarante- 
cinq minutes, ils se sont livrés à ce 
qui s’appelle en anglais des “poly-
rhythms”, sorte d’acrobaties savantes 
qui mêlent et emmêlent les rythmes 
et les sons avec peu ou pas du tout 
de point de repère, de point de réfé-
rence ou de regroupement pour l’audi-
teur — qui, lui, ne participe pas acti-
vement à l’expérience. Les amplis 
poussés au maximum, ces cadences 
désordonnées faisanent songer — le 
lourd, le tonitruant “beat” du rock en 
moins — aux exhibitions les plus dé-
chaînées des groupes pop doués pour

la musique et solidement équipés côté 
décibels.

Cette démarche de Miles Davis, à 
l’intérieur de laquelle il est d’ailleurs 
curieusement absent — point de dé-
monstrations éblouissantes de son ex-
traordinaire technique, à- peine quel-
ques notes soutenues, quelques solos à 
peu près noyés —, cette recherche de 
nouveauté, qui correspond à un refus, 
sain, des sentiers battus, on l’a repro-
chée souvent à Miles Davis. On l’a ac-
cusé de vouloir ainsi rattraper tout 
un public davantage intéressé au 
“poids” de la musique qu’à son inven-
tion et à sa structure. A en juger par 
le concert d’hier soir, on ne peut pas 
donner entièrement tort à ceux qui lui 
reprochent d’avoir abandonné, d’une 
certaine manière, le jazz au profit de 
formes musicales indéterminées et 
presque impossibles à cerner.

Mais — car il y a forcément un 
mais — il reste qu’à travers ce laby-
rinthe de sonorités souvent trop diffu-
ses et apparemment éparpillées, la 
construction d’une phrase soudain se 
dessine. Les musiciens alors donnent 
à la musique une forme cohérente, 
Miles Davis embouche sa trompette — 
qu’il bouche et débouche avec une 
sorte de rage — et il arrive le 
miracle : ça décolle, ça se teint, il se 
passe quelque chose.

En deuxième partie — plus brève 
encore que la première —, ça allait 
donc beaucoup mieux. La sono, toni-
truante, ne me permettait hélas pas, 
là où j’étais assis, de suivre comme 
je l’aurais voulu, mais ce qui s’est 
passé après l’entracte m’a semblé 
beaucoup plus cohérent, beaucoup plus 
travaillé que le reste.

Je n’ai toutefois pas beaucoup goûté 
la “manière” du guitariste, dont les 
numéros donnaient à l’ensemble une 
couleur à la Isaac Hayes, et il m’a 
semblé qu’un peu partout la confusion 
triomphait trop souvent, mais il y 
avait pour se reprendre, pour se re-
trouver, de grands moments de grâce, 
de longues périodes pleines des folies, 
des acrobaties et des tendresses de 
Miles Davis.

Et rien que pour ces moments-là, le 
jeu valait, bien sûr, la chandelle.

ORGUE

Modèle 1600
C« no« -«au modèle de très haute 
qualité possédé un registre «ten 

Equipé d un L

intégré A la console, de "L'Enter 
tamer" eaciusif aux instrumenta 

KIMBALL, d’un sélecteur magi 
que d'effets sonores, d'un rythme 
automatique, il possédé, en plus 
un pédalier de 2S notes, qui en 
fait un orgue susceptible de p’»i- 

re sut musiciens les plus diffici-
les. Le meuble, d'une qualité in-
comparable se présente en style 

Provincial Italien ou modèle de 

Theatre

Orgue

WURLITZER
Modèle 4037

En cette ère de technologie moderne. 

WURLITZER se surpasse en nous 

présentant son modèle 4037. le pre- 

mier et le seul orgue dote d'un véritable 

"SYNTHESIZER". Les effets créés 

dépassent l'imagination. Excitant pour 

l'amateur, un défi pour le professionnel.

SPÉCIAUX
1 orgue lOWRÉY HOLI-
DAY. usage, noyer, avec 
banc

Ord $1695

SPECIAL

$1050
1 orgue GUL8RANSEN. 
modelé G 3. usagé, avec 
Leslie, noyer, avec banc

Ord $1895

SPECIAL

1 orgue WURLITZER. 
modela 4500. usage, 
pédalier de 25 notes, 
noyer, avec banc.

Ord. $3495

SPECIAL

S2895
1 orgue GULBRANSEN. 
modela G 3 usage, avec 
Leslie, noyai, banc 

Ord. $1895

SPECIAL

1 orgue KlMBAll modèle 
860. neuf.démonstrateur 
de plancher, noyer, rythme 
automatique entailainer”

$2050

$1395
GUIBRANSEN. 
B 2. noyer, avec

Ord $2495

SPECIAL

$1295
1 orgue WURLITZER. 
modela 4100. noyai, 
avec banc, usage.

Ord. $2195 

SPECIAL

$1395

1 orgue THOMAS usagé, 
rythme automatique et 
manuel, noyer, avec 
banc

SUPER
SPECIAL

1 orgue HAMMOND, 
usage modela L103, 
noyer, avec banc.

Ordinaire $1995 

SPECIAL

1 orgueCONN. modelé 
Prelude 311, noyer, avec 
banc, usage.

Ord' $2050

SPECIAL

$1795
1 orgue ELECTROHO-
ME. usage. 25 pédalai 
noyer, avec banc.

SPECIAL

$1495
1 orgue WURLITZER. 
usage, modela 4040. 
noyer, avec banc.

Ordinaire $1495 

SPECIAL

a HÜÜ
Nil

L'ÉCOLE
DE
MUSIQUE
GALIPEAU

INC.

Affiliée au Conservatoire 
National de Musique

Détenteur d'un permis du Ministère 
de l'Education en vertu de la loi 

de l'enseignement privé.

• Enseignons tous genres 
d'instruments

• Piano • Orgue
• Guitare • Accordéon
• Flûte • Clarinette
• Saxophone • Trompetta
• Chant • Ballet.

• Section classique et populaire

• Professeurs qualifiés 

•Coûts strictement privés

$1305 $760
1 orgue COMBO ECHO- 
SONIC. avec pre ampli- 
ficateur. usage

Ordinaire. $895 

SPÉCIAL

1 argue COMBO FARFI- 
SA. usage

Ord $895

SPÉCIAL

1 amplificateur FEN-
DER. pour orgue Combo,
modale Bats Man, usa■ 
1»
Ord. $787

SPECIAL

DÉPOSITAIRE

$395 $795 $550
1 rythme KEYNOTE, 
usagé

Ord $199

SPÉCIAL

jasint 
iplets 
struments 
nusique. 
lues, cassettes, 
nque en feuille 
essoires. etc.
iCCORDÉONS
LARINETTES
iAXOPHONES

S149

1 orgue YAMAHA, usa-
ge modela OJSR noyer, 
avec banc
Succursale Si Michel

Ord $2600

SPECIAL

$2295

r orque GUlBRANSf N. 
demnntfiataur modela 
1611 Wl Leslie, rythme 
automatique, noyer avic 
banc t sucent sala St Mi-
chel)
Ord. $2545

SPECIAL:

$2395
T ou* cm arquai tant gai«nt>i comme neufs 1 an Se tanne* gratuit 6 mi tua toe 
qonora'aurt dm ton, b *•*■»-« «talmf** qraiiaw Mlm «Notation d *chO"
g» pendant una O4'io4m 4m 11 mm* mçxmt trwtlrton

EXCLUSIF
des ORGUES et PIANOS^

KIMBALL 
GULBRANSEN 
WURLITZER

LIPEAU• FLÛTES
e BATTERIES - - - - - - - - - - - - - - - - - - -
•TROMPETTES, etc... ....'*£&&&&&&&

MUSIQUE INC

Egalement disponibles.
Solina — Eminent — 

Ace Tone — Farfisa

MAINTENANT 10 SUCCURSALES POUR VOUS SERVIR.
SAINT MICHE1 fttUIMM RivC Sud IDNCUdill . ", KPÏNÎICNt A

- ;t:l ï:„l luitÛtcMÎ !fnsn«s»(5m ' ISIS ml S*ite I!»» ISt nt tv «X'tDtJ
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